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La consécration : une excellente prière du matin ! 

Le mot de l’aumônier 
 

 Chers membres et amis, 
 La Consécration de soi-même à Jésus-Christ, 
la Sagesse incarnée, par les mains de Marie1 de 
Saint Louis-Marie Grignion de Montfort est un 
résumé, admirablement charpenté, du Traité de la 
vraie dévotion. Toutes proportions gardées, de même 
que, dans la messe, le joyau de la consécration est 
enchâssé dans le merveilleux écrin du rite, de même, 
la donation totale de soi-même à Jésus par Marie est 
enchâssée dans un merveilleux texte théologique. 
 La consécration comporte dix mentions 
relatives à l’esclavage, d’où son appellation de 
Consécration du Saint Esclavage. Elle débute par un 
acte de foi dans le mystère de l’Incarnation [O 
Sagesse éternelle…], suivi par un acte d’adoration 
[Je vous adore profondément…].  
 Elle se poursuit par quatre actes relatifs aux 
quatre fins de la prière : la fin eucharistique ou 
l’action de grâce [Je vous rends grâces…], la fin 
latreutique ou la louange [Je vous loue et glorifie…], 
la fin propitiatoire par laquelle on se rend Dieu 
favorable par la détestation du péché [Mais hélas ! 
ingrat et infidèle que je suis…], et la fin impétratoire 
ou la demande [C’est pourquoi j’ai recours…]. Ces 
paragraphes se terminent par un acte 
d’espérance [J’espère obtenir de vous…]. 
 Suit l’hommage à la Triple couronne de la 
Mère de Dieu2 : la couronne d’excellence [Je vous 
salue, ô Marie immaculée…], la couronne de 
puissance [Je vous salue, ô Reine du ciel et de la 
terre…], la couronne de miséricorde [Je vous salue, ô 
refuge assuré des pécheurs…]. 
 Viennent ensuite quelques paragraphes qui 
correspondent aux quatre Moyens pour acquérir la 
divine Sagesse3 : un désir ardent [Exaucez les 
désirs…], une mortification universelle, laquelle est 
contenue comme dans son principe dans les 
promesses du baptême [Moi, pécheur infidèle…], une 

                                                 

                                                

1 L’Amour de la Sagesse incarnée [ASE], nos 223-227. Œuvres complètes [OC], 
Le Seuil, 1966, pp. 214-216. Reprise dans les éditions du Traité de la vraie 
dévotion à la Saint Vierge [VD]. 
2 Allusion à l’ouvrage du Père Poiré, s. j. intitulé La Triple couronne de la Mère 
de Dieu, dont Montfort parle en VD 26. 
3 ASE 181-222. 

tendre et véritable dévotion à la Sainte Vierge qui est 
contenue comme dans son principe dans la donation 
totale [Je vous choisis…], et, enfin, une prière 
continuelle [Recevez…]. Le joyau de cette 
consécration c’est la donation totale à la Vierge [Je 
vous livre et consacre…]. Avec la donation totale, on 
est au cœur même de la consécration. 
 Le texte contient aussi un acte de contrition, 
en deux temps : avant la donation, le regret des fautes 
passées [Mais hélas ! ingrat et infidèle…] et, après la 
donation, le ferme propos [Je proteste que je veux…]. 
 Il comporte un recours général à la médiation 
de Marie avant la donation [j’ai recours à… votre 
très sainte Mère que vous m’avez donnée pour 
Médiatrice…]. Après la donation, se trouve un 
recours explicite à la médiation ascendante [O Mère 
admirable ! présentez-moi…] et à la médiation 
descendante [O Mère de miséricorde ! faites-moi la 
grâce d’obtenir…]. 
 Le dernier paragraphe constitue une sorte 
d’acte ou de demande de persévérance finale [O 
Vierge fidèle, rendez-moi…]. 
 En résumé, ce texte comporte les actes de foi, 
d’espérance et de charité, un acte de contrition 
parfaite (incluant la charité), un acte d’adoration, des 
actes relatifs aux quatre fins de la prière, les quatre 
conditions montfortaines pour obtenir la Sagesse4, le 
renouvellement des promesses du baptême, un 
hommage à la triple couronne de la Mère de Dieu, 
suivi d’un acte d’offrande ou de donation totale à 
elle-même, un double recours à sa médiation, tant 
ascendante que descendante, et, enfin, un acte de 
demande de persévérance finale.  
 Cette consécration comporte donc tous les 
principaux actes de la piété catholique. Elle comporte 
donc tout ce qu’il faut pour faire une excellente 
prière du matin. C’est ce qui fait qu’elle peut être 
utilisée à ce titre, dans son entier, par quiconque a 
fait la consécration et veut vraiment se la rappeler et 
en vivre quotidiennement.  

Abbé Guy Castelain+ 

 
4 ASE 181-22. 



Les lectures  
Mariales 

 

du bon Père de Montfort 
 

 Saint Louis-Marie Grignion de Montfort a 
donc lu et médité saint Bernard. Voici la suite de 
l’application pratique qu’il fait des méditations du 
Chantre de Marie dans les sermons Super Missus est 
(évangile de l’Annonciation). Il s’agit du passage du 
Traité de la vraie dévotion à la Sainte Vierge dans 
lequel il explique que sa dévotion est « un moyen 
admirable de persévérance » [VD 173-174]. 
 « Par cette dévotion [le saint esclavage], on 
confie à la Sainte Vierge, qui est fidèle, tout ce qu’on 
possède ; on la prend pour la dépositaire universelle 
de tous ses biens de nature et de grâce… On lui dit, 
comme un bon enfant à sa mère, et un fidèle serviteur 
à sa maîtresse : Depositum custodi… de grâce, 
recevez en dépôt tout ce que je possède, et me le 
conservez par votre fidélité et votre puissance. Si 
vous me gardez, je ne perdrai rien ; si vous me 
soutenez, je ne tomberai point ; si vous me protégez, 
je suis à couvert de mes ennemis. »  
 « C’est ce que dit saint Bernard en termes 
formels, pour nous inspirer cette pratique : 
Lorsqu’Elle vous soutient, vous ne tombez point ; 
lorsqu’elle vous protège, vous ne craignez point ; 
lorsqu’elle vous conduit, vous ne vous fatiguez 
point ; lorsqu’elle vous est favorable, vous arrivez au 
port du salut ; ipsa tenente, non corruis ; ipsa 
protegente, non metuis ; ipsa duce, non fatigaris ; 
ipsa propitia, pervenis (serm. Super Missus). »  
 

  

Votre première  
Retraite mariale  
en 2008 ! 

 

   Inscrivez-vous ! 
 

 Retraite mariale montfortaine  
du 6 au 11 octobre 2008, à Enney (CH) 

Renseignements et inscriptions :  
Abbé Claude Pellouchoud  

 [0041] 62 / 216.18.18. 
 

 Retraite du Rosaire  
du 13 au 18 octobre 2008, au Moulin du Pin (53) 

Renseignements et inscriptions :  
Abbé François Pivert  

 02.43.98.74.63. 

Le Traité 
de la  
vraie dévotion  

commenté 
par le Père Plessis, s. m. m. 

 
[Rappel du plan : introduction (1-13). Partie I. De la vraie dévotion en général 
(14-119). Chapitre I. Nécessité de la vraie dévotion. Article I. Nature de la 
vraie dévotion (14-15). Article II. Fondement de la nécessité de la vraie 
dévotion : la volonté divine (16-36). Article III. Etendue de la nécessité de la 
vraie dévotion à Marie (37-59). Section I. Marie, Reine des Cœurs. 1° 
Conclusion évidente. 2° Fondement de ce domaine. 3° Etendue de ce domaine. 
4° Objet principal de ce domaine. 5° Marie, Reine des cœurs.] 
 

Section 1° : Marie, Reine des Cœurs 
  

5° Marie, Reine des cœurs. 
 « Et nous pouvons l’appeler avec les saints la 
Reine des Cœurs ». Ce titre, choisi plus tard pour 
désigner la confrérie du saint Esclavage, résume 
merveilleusement la consécration que nous faisons de 
nous-mêmes à Marie, pour appartenir totalement à 
Jésus. Notons d’abord que ce n’est pas un titre 
nouveau. « Nous pouvons l’appeler avec les 
saints »… Lesquels exactement ? Il est difficile de le 
dire. Un passage attribué à saint Anselme de 
Lucques, mais qui pourrait aussi bien être de saint 
Bonaventure ou de saint Bernard1, contient les 
expressions suivantes : « O Raptrix cordium ! O 
Absorptrix mentium … Quid tribi prodest, animarum 
amatrix, quod te et Filium tuum nostri diligamus 
amore ? Nonne cœlestia sufficiunt tibi, quid nostra 
corda requiris, cum tam sint fœtidissima et terrana ? 
Accipe ea, animarum venatrix, et refove ea in sinu 
gratiæ tuæ ». Et plus loin : « Ergo, ave, Domina mea, 
Mater mea, immo cor meum et anima mea, Virgo 
Maria ».  
 En comparant ces derniers mots avec la prière 
finale de la Petite couronne, on constatera que 
Montfort connaissait ce texte : « O Domina quæ 
rapis corda dulcore tuo ». « O Raptrix cordium, 
quando restitues mihi cor meum. »2 

                                                 
1 Pap. Lat. vol. 149, col. 579 et 580. « O Ravisseuse des cœurs ! 
O vous qui absorbez les esprits ! A quoi peut vous servir, O 
Amante des âmes, que nous vous poursuivions de notre amour, 
vous et votre Fils. Est-ce que le ciel ne vous suffit pas ? 
Pourquoi recherchez-vous aussi nos cœurs impurs et 
terrestres ? Recevez-les, ô vous qui pourchassez les âmes, et 
réchauffez-les dans le sein de votre grâce… » « Je vous salue 
donc, ô ma Souveraine, ô ma mère, bien plus mon cœur et mon 
âme, ô Vierge Marie. » 
2 « O ma Souveraine, qui ravissez mon  cœur par votre bonté ». 
« O Ravisseuse des cœurs, quand donc me restituerez-vous mon 
cœur ? » (Ibid., col. 585.) 



 Saint Pierre Damien exalte également, dans 
un sermon sur l’Annonciation, le domaine de Marie 
sur nos cœurs : « Quæ singularem in cordibus nostris 
sibi vindicat principatum »1.  
 Saint Jean Eudes : « Considérez que, après le 
Cœur adorable de Jésus, le Suprême Monarque des 
Cieux et de la terre, le Cœur auguste de la Reine des 
Anges et de la Mère du Roi des Rois est le Roi de 
tous les cœurs qui ont été créés pour aimer Dieu »2. 
 Sainte Brigitte met sur les lèvres de Marie ces 
paroles : « Comme l’aimant attire le fer, ainsi j’attire 
à Dieu les cœurs endurcis »3. 
 Partout c’est l’équivalent du titre « Reine des 
Cœurs ».  
 Montfort n’est donc pas le seul à le donner à 
Marie, surtout dans le sens où il l’entend. Car ce 
n’est pas simplement une appellation sentimentale. 
Qu’elle nous permette de dire notre amour à Marie, 
c’est un fait et cela n’est nullement défendu. 
Seulement il  ne faut pas se contenter de cela. 
L’amour sincère est celui qui observe les 
commandements de l’être aimé (St Mat. VII, 21). 
Nul doute que Marie soit Reine des Cœurs, 
puisqu’elle est Reine d’amour et instrument des 
miséricordes divines. Tout ce que nous pouvons 
imaginer en fait de bonté et de douceur, nous 
pouvons le lui attribuer sans crainte d’exagération. 
Toutefois, puisqu’elle n’a pas à exercer la justice 
divine, elle ne peut établir son règne que dans le 
cœur des élus, et le nombre de ceux qui échappent 
ainsi à la plénitude de son influence est incalculable.  
 Marie est donc Reine du Ciel et de la terre, et 
personne ne peut se soustraire à son souverain 
domaine. Mais elle n’est Reine des Cœurs que dans 
les âmes où Dieu règne sans conteste et où Il régnera 
pendant l’éternité. Ces âmes lui sont attachées par les 
liens de l’esclavage d’amour, dont le Bienheureux 
parlera aux nos 69 et 70. Sentiment ? Oui. Mais 
sentiment viril, le cœur signifiant ici, comme dans 
beaucoup d’endroits de la Sainte Ecriture, ce qu’il y a 
de plus intime en nous, et le règne de Dieu dans nos 
cœurs étant synonyme de parfaite sainteté. 
 Ainsi se termine, sur un titre à la fois si suave 
et si austère, la partie la plus théologique du Traité de 
la Vraie Dévotion.  
 Et maintenant, arborant ce nom comme une 
bannière, l’Archiconfrérie de Marie Reine des Cœurs 
travaille dans le monde entier à soumettre les cœurs à 
Jésus, qui, s’il doit régner sur les âmes, doit aussi y 
régner par Marie. 

à suivre... 

                                                 
1 « Marie revendique un souverain domaine dans nos cœurs. » 
2 Œuvres complètes, Tom. VIII, p. 189. 
3 Lib. III, cap. 32. 

Un nouveau livre : 
La sainteté 
sacerdotale 
par Mgr Lefebvre.  
  

 Après La messe de toujours, condensé 
de l’enseignement de Mgr Marcel Lefebvre 
sur le sacrifice eucharistique, voici La 
sainteté sacerdotale. C’est que prêtre et 
sacrifice s’appellent l’un l’autre. Il n’y a pas 
de messe sans prêtre. Cependant, il ne suffit 
pas qu’il y ait des prêtres, il faut qu’ils soient 
saints ! Mgr Lefebvre disait dans son 
Itinéraire spirituel : « J’ai toujours été hanté 
par ce désir de désigner les voies de la vraie 
sanctification du prêtre selon les principes 
fondamentaux de la doctrine catholique de la 
sanctification chrétienne et sacerdotale. »  
 Le présent ouvrage reprend avec 
méthode tout ce que le prélat a pu dire ou 
écrire sur le prêtre, sa formation, sa grandeur, 
sa mission, ses joies, ses peines, les vertus, 
gages de sa persévérance.  
 On considère ensuite, par contraste, le 
prêtre d’un nouveau genre apparu au 
lendemain du concile Vatican II.  
 Puis, vient la présentation de la 
Fraternité Saint Pie X, et sa place au sein de 
l’Eglise. Au fil de ces pages, à la fois simples 
et spirituelles, on découvre la flamme et la 
sérénité, l’exigence et la douceur du 
fondateur de la Fraternité.  
 Le lecteur peut ainsi mieux connaître et 
aimer le sacerdoce qui joue un si grand rôle 
dans la vie de l’Eglise et de ses membres. 
 La Confrérie Marie Reine des Cœurs 
attire l’attention de ses lecteurs sur le chapitre 
intitulé L’union du prêtre avec la Vierge 
Marie (pp. 287 à 298) qui traite des sujets 
suivants : 1. Marie, mère du prêtre. 2. Marie 
et le sacerdoce d’après le père Le Rohellec. 
3. La dévotion du prêtre à la Vierge Marie. 
4. A la suite de saint Jean, à l’école de Marie. 
5. L’imitation de la Sainte Vierge Marie. 

 
Editions Clovis, B. P. 88 F-91152 Etampes, Cedex. 23 € + port. 

 



Lettres reçues 150° anniversaire  

 
      « Quelques mots pour vous remercier… 
pour le bulletin, pour les retraites, mais 
surtout pour les prières, les saintes Messes… 
C’est si bon de se savoir soutenue… J’ai 
entrepris de relire les bulletins, depuis le 
numéro 1 jusqu’au dernier, et me préparer 
ainsi au renouvellement de mon esclavage 
marial… Que cette doctrine du cher Père de 
Montfort est inépuisable ! On y trouve 
toujours de nouveaux trésors et des lumières 
toujours plus vives pour nourrir l’âme. On ne 
peut que remercier le Bon Dieu et notre 
bonne Mère de nous avoir révélé ce chemin si 
doux et si sûr pour arriver au ciel… Avec 
notre Reine Immaculée, rangés en ordre de 
bataille, nous partons à l’assaut des 1500 
cœurs pour les lui offrir le 8 décembre. Notre 
Seigneur, en Fils parfait, ne manquera pas de 
susciter ces cœurs généreux et en faire 
cadeau à Sa divine Mère. » 
 
 

Pélé des 33 pénitents 
pour les vocations 

 

[Hommes et jeunes gens seulement] 
 

16 novembre 2008 
 

 
Thouars-Saumur (35 Km) 
prêché par M. l’abbé Jacques Laguérie, 
second assistant  
de M. le Supérieur du District de France.  

 

  Inscription obligatoire : 
 

Ambroise Ménager  02.51.40.47.32. 
 

29 novembre 2008 
Colloque marial  

à Lyon 

des apparitions de  
Lourdes (1858-2008) 

 

Montfort n’avait fait que souhaiter une 
confrérie du Saint Esclavage [cf. VD 227]. C’est 
n’est que le 25 mars 1899 que Mgr J. T. 
Duhamel a érigé la première Confrérie 
Marie Reine des Cœurs dans l’église 
paroissiale  Notre-Dame de Lourdes, à 
Ottawa au Canada ! 

C’est pourquoi, en ce 150e anniversaire 
des apparitions de Lourdes, la Confrérie 
désire offrir à la Vierge Marie, Immaculée, 
son 1500e membre le 8 décembre 2008.  

Que chaque membre ait à cœur de faire 
connaître la consécration à Jésus par Marie, 
et la Confrérie, à une personne avant le 
Pèlerinage du Christ-Roi à Lourdes ! Pour 
cela, servez-vous du tract de la Confrérie. 

 

 

La Confrérie Marie Reine des Cœurs  
sera présente aux 

Journées de la Tradition, 
les 11 et 12 octobre 2008, 
à Villepreux (78). 
 

 1293 membres au 30 septembre 2008. 
 

           Le 4 octobre 2008, 
        la sainte messe sera célébrée 

pour les membres vivants et défunts.  
Le même jour, les membres peuvent gagner 

une indulgence plénière. 
  Veuillez prier pour le repos de l’âme de 

Mme Rénée Labaume (+ 26 juillet 2008). 
 

  Merci de signaler votre changement 
d’adresse et de libeller les dons à l’ordre de : 

Fraternité Saint-Pie X – C. M. R. C. 
 

 Reçus fiscaux : ils doivent être 
impérativement demandés  

en même temps que les dons !  
 

 Responsable de la publication : 
Abbé Guy Castelain, F. S. S. Pie X. 

 

 Impression : Team Rush, Villeurbanne (69) 


